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„Nous appelons l'attention, de ós ‘Téctëúrs gür 1e 


úmipfesrendir que nous publfotis ci-aprês de la séance | 
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_de ce jour de la Seconde Chambre des Etats-Généraus: 


Voie ld résumé des: princlpdles” nouvêllën quo Te coitrriëe 
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exergant un pouvoir en quelque sorte souverain ; 3° neuf mi- 
“Wistecs ayant à leur tÔte-un-prósident. sans portefeuille; tous 
Woptmês par Vassemb lij; | 
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‘eing, membres, ba nominatiod! dps. membres de. la commis- 


hont, ptÓ vankogdman: Jendemair. On pense „gönéralement 
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ements que cefte ressemblaves *va 
MERKT" sont‘ dèjà pour le Directoire nouveau une circonstance 
„segrettal:le, Il reste’ à savoir de quels hommes le Directoire sera 

composé. _ 
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DNRT; panden et rce-prsidlii Bata 
an da Eus Bbourg,qui.a sì bien dósorganieé le (ravail, 
„ont donné leur démission. Tan Ae 
_— Des troubles sérieus bite dien à Toulon. ‘La ville se trouve 
‚ prekdùs-romme celle de Limoges, aux mains des ouvriers. L'é- 
„meute aêté conduite par les ouvriers de.l'arsenal, 
““ARome, téPape a dû céder devant |’ ätiefgique manifestation 
„Populaire dont nous avons parlé. On sait.que le peuple lui avait 
immepardó vingt-quatre heures pour faire droiït à ses demandes. 
‚M@délai fatal approchait, et le peuple paraissait décidé à ac- 
Oraplir toutes ses menaces, Le Saint-Père s'est renda. Il a rap- 
…peléson ministère qui avait. donné sa démission et a accepté le 
*-Pragramme populaire. Les deux points les plus importants de ce 
„Programme sont la déclaration de guerre à l'Autriche, et le 
 Ferplacement des ecclêsiastiques par des laïcs dans tons les em- 
ploîs- publics sans aúcune exception. 
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1 Cette attitude nouvelle prisé par la cour de Rome, et ce cun-_ 


cours actif du Pápe dans la guerre de VItalie contre l’ Autriche, 
Yont renfoheersingulièrement la positionda roi Charles-Albert, 
„St dÔnnekuinöuvel ölan à sestroupes: EEn | 
…Lâ diète helsdjiue sera gonvorjue pour le jeudi 11 roai, au 
„ages ‘des nouvelles potitives, la frontière orientale de la 
; Shine épaït menace pat la concentration de grandes masses de 







‚ membres qai ont ét 
 vernement badois procède aver rigueur contre le parti républi- 
Gain. u vient d'ordonner la suppression detous les comités po- 
ei alrês: Cönime attentatoires à la sûreté de l'Etat. 
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ige iriarionindrieure de -Auriche w'aggravo chaque joar. 
oen verkat le allah Fene dans la capital, les manifes- 
whatighe: tyrbulentes et les ‘Êmeutes s'y succèdent sans inter- 
ptiop, et àla. suite de Fune.d'elles, le prêsident du conseil, 
Atfstte des affaires êtrangères, a dû se retirer. 
n Ter iouvelles qui nous parkiennent du théâtre de la guerre 
dais té Schleswig sont rassufan es ; elles semblent annoncer 
_ Pheurbuse isgne ge ce conflit qui.pòrtaitärie'hì graride pertur- 
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seg confié fe pouvoir exécutif, Deux systèmes êtaient en-pré-, 
sene : 1e Une dominissión éxéentive nofmnant les ministres et 


dftomserverait le pouvoir exócutif; 
msables envers ella seule, Ce der- | 


‘égard. Ee f 

Le ministre dit-en terminiant quele gouvernement continvera 

'à veiller avec zèle aux - inférêls ‚de'-la ration. “Le projet de loi. 

‘relatif à la modificatiön dés drüits sút-la ihouture et V'abbátage 

Eper U asserobliëe -nontmkera MM: de Lamartine, F Arago ‘est pret et. poürra'être präsenté sou pet de jours, si.le nouvean. 
L K ‚ , AF ls : 

Bypont (de FEure) Marie ef Ledru-Rollin. Co sont les cinq | 


e. dans la séance de lundi, Ce rösultat 
poar les mudérés, car, d'un côté, MA, 
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Vorort justiie cette mesure en déclarant que, 


aje Hiep grit rótablie dans le grand-duché. de Bade, | il fuut attendre de leur patrit drin 
dpublieiines se sont dispersóes, et ceux de leurs | dS puissent les mettre d'accord! 0: 


É arrêtós, sont livrés aux tribunaux, Le gau-. 


hkeateurs döfinitifs achèventen ce moment de 
84 membres des deux diètes qui vont s'on- 
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adt le, aminikres Iaseuites des-riombreux travacs. qa:dhe 
| fallu: opêre dane Tes dèpartenifif rende Après d 
ces travaus eurent été organisos òf':ö'dst: occupò sêrieuse- 


ment du projet de Loi-Feffdamentóáte: modifiée ; mais whe di- 
vergence d' opinions parmi:tes membres du gouvernement s'est 
manilestéé à ce‘ sujet, divergênce telle qú'etle reid nécessairejun 
changement dans Ïe ‘personnet du “Ministère. Le Roi’ a requ 


communication de la situation de l'ètat de choses, et comine 


d'après la Loi-Fondamentaje leBoi nòmme ses ministres, il faut 
attendre qu'il plaise à S..M,‚de prendre une décision à cet 


B 


„ministère n'y apperte- päs de. éhangement. — 


At. de. Goltstein regrètie.que'sur um objet si grave, comme 


celui dela révision de Lui-Fohdamentale, il existe une diffé- 


reneëd’ôpinionspanmaïles miuiêtres; c'est d'antant plus éton-. 
baant que le projet-se.trouve Jógt Emmeé par la Cliambre même. 
dép dit sur la nócossité de hâter la 


L'orateur röitère ée qa’il:a ‘ 
òrtante question. 
AM. Romme et Mutsaers parlent également de l’urgence que 


A; |:prêsente cette question 


_M. Küiphorst, dit qu'il regrette également cette divergence 


d'opinions, Il partage opmplèjement l'idée émise parle premier 
orsteur. Quant à lui, il'est décide à n'accarder rien de plas que | 


ce qui.a êlé praposé par la Chambre. ri ee 

M, Van Dam van Isselt commence pier dire qu'il n'a pas en- 
‘core eu l'occasion d'ex primer sa satisfaction sur kkcemposition 
du nouveau ministère, il le fait en ce wibsaent. Ensùile Y ho- 
sent que la' Chambre doit se ‘pranoncer aur les propositions 
sorti deson sein au sujet de la Loi-Fondamentale, Le Roi a 
nommé une commission pour lui présenter un projet, et c'est 


ce projet qui dait être discuté. L'honorable membre regrette 


autant que qui ce soit la divergence d'apinions quiexiste parmi 
les membres du ministère, qni tous ont donnò des-preuves évi- 
dentes de patriotisme en se chargeant gans un moment si cri- 
tiquêdes affaires de l'Etat, Il souhaite virement qu'un räppro- 
chemnent entre les différentes opinions puisses’òpórer. 

M. de Kempenaer prend ensuite la parole. L'honerable 


„membre dit que;les. propositions que le Roi a demandes à la 
‘ékambre ne devaïent servîr qu'à former une base peur la. nou- 
velle constitution ‚ mais la commission ne s'est pas pour cela 
‘erue liée & ces propositiöns, son avis était qu'elle avait toute li- 


berté dans le travail! ‘difficile dont S.M, l'avait chárgée, La com- 


raission a soumis an Roi le projet de Loi-Fondamentale rédigé | 
par elle; ce document 2.passé dans le conseil des ministres, ce | 

| n'est done pas sans êtonnemenit qu'il a enteridu parler de la proë: 
OE dn | 43 1/2, tandis qu'en 18 


position élaborée par la chambre. 


_L'honvrable membre regrette‘que les membres du gouverne- | 


ment ne soient pas d'accord sur‘cette question, dont’ta solution, 
à son avis, ne saurait lofigtemps &treretardée ; cependant il 
pense que la nation ét la Chambre attendront bien encore quel- 
ques jours, pour connâître Îà résolution qae le Roi prendra à ce 
sujet. kk: en 

Au reste,sjoute l'orateur, il ne oroitspasque sur Jes principaux 
points de la‘nouvelle constitutign it puisse exister divergence 
d’opinions parmi les hommes qúî Compösent le cabinet, et alors 


il faut attendre de leur patriotisine qaré des: eoncêssians'rbcipro- 


“_M. Verwey Mejan proposé de” ne pas regarder la déclaration 
da président des ministres comme úmfaît accompli ; il prie la 
Chambre entière de se réunir à lui. La proposition\de M. Verwey 


„Mejan, tendait à prier les.ministres de se réunir en ‘conseil pour 


considérer si tan rapprochement-ne serait pas posaaiblo. 
__La proposition de M „Verwey-Mejan est appuyée. 
_M.'Getbers tan Endögeëst, tóut en trendant hommage aux in- 


1 teritions Jooáble s du préop palend Croit pas que sa proposition 
püisse'conduire au résultat qú'il dèêsire 
tres qui se sont réunissi souvent en conseil, neserarent pas ve-" 
‚nus faire une déclaration conyhe celle que l'on vient d'enten- 
dre, sans avoir avparavant tout tentê pour opérer entre eux un 
rapproehement ; au reste, ajoute l’honoráble membre, il faudrait 


atteindre. Les minis- 


se faire une triste idée-de l'homogênéité dn tministòre si elle 
devait s'opérer par cette voie, _ ek Ae 
M. Schooneveld parte dans le mêmesens, 


H. Verwey-M ejan r épond_q ue son intention n'a nullergent : 
été de faîte une proposijon officiele sur. laquelle la Chambre 
dût se prononcersetque, puisqu'il voit qu'on Penvisagecomme | 
| telle, il la retire,… 

M. Medermeijër fan Rosenthal demande s'il n'aurait pas étò 


streë de eöptinuer le travgilde’ le rêvisjon de: 
RE Sa en Ph Beh O* 


| Uisteibube’ ax membres de Ia Chambr 
4“ Getsinoïdentn’a pas d'autre suite. 
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j ting sujets, Gette lui fut, 


pen- 


d'après la loi du 31 mars 1847, avaït êté fixó à 


de’ ces‘traites’ n'était qrie def. 4,000, 


 Diète germätidae. 
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a,Loi x ‚ en ‘ils sont d'accord entre eux ef 
d arcêter ainsi les Principaux points, sauf à débattre plus ta 
celix tr bi ilya divergence d'opinions. _ * ANN 
__Ladéeldeation du président des ministres sera imprimée et 


Ja.Loi-Fotrdamentale, en tant dn’i 
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| Ls-disgussinn opt. aar erte sur le projet de loi portant proroga- 


de nf HoE eRtmlpen lois, gt, ordonnances belges, dans le Smak Gm 
Après la leoture du procòsvérhal-detgeëance d'avent-hief, EE Pe huit mai TRES en ant AEEE A MEL rn de PT 
ú. lee domste Schimnelpenniëek , pédsidjdt dua conseil des mi- | ia: ai 1843 a autófiag fe Roî d maititdnf Aliste 


| duêRE dâ‘ Lirnbourg.pour nn certain laps de femps Tes Tois ét'òrs 
zistres,n läparole,poui une oò Pg.pour un’ cettain laps de femps Tes Toïs ét'òr 


‘dorigances belges qui Y'êlaient en vigueur relativetnent à cèr- 
rorggêe.à différentes reprises, la der- 
bn, at huid ere d eh bak ze 
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„Al tesulte de l'exposé des nie $ qui deeonmagaait ce projet 


de loi, qúe les mémes raïsons quï ont mârieà les prórogitións 
jusqu'à présent, existent encore en ce menrent,… 4: 

_ Le projet de loi eri question: aydht- été Pehvoyé - aur sèetiene, 
ya étö examine ; des 48-membres-qui-ont pris part àFezamer, 

la grande majoritë-n'y a pas oppose des observations sérieuses. 
„Dans une sectien seulement prêsque tous les membres,ont dê- 

claré qu'ils croient ne pouvoir accorder leur. voix à ce projet 


|.de loi, tel qu'il est rédigé, parce qu'il attribue au Roì une.dö- 


légation générale da pouvoir lgislatif, ce qu'ils croient îicoins 
patible avec les principes vóritablement constitationnels. B'a- 
prèsl'opinion émise par ees membres töutes Ies lois et ordon- 


‘nänces dont on demande la prorogation, doivent être transcrites 


dans le projet de loi:pour être. maintenues de nouveau dans le 


‚Limbourg pour.la duréede deux ans. 


ï- ‚ ‚ 


: Le gouveraement, faisant droit aux obsèrvations. des membres 
de cette section, a présenté un projet dé Yoi’ modifië. Voici les 
“a. La loi relative à la gärde éiviqne.  * RE mn 
__b. La loi communale belge da 30 mars +886, entant gaeses 


j-lois dont le gouvernement demande la prorógatdeis._ 


dispasitions ne setrouúvèat par déjà modifiéespbntet tement sop- 


primèées en vertu d'ordonnances pltdidsdign arrêtöes depuis le 
22 juin 1839 pour le.dnché.du Limboarg, par la loi transitoire 


du 28 septembre 1841 et par les arrêtés royaux du 19 octobre 


T839'et da 26 février 1842. - 


‘el La löì prövinciaie belge du 30 avril +838, seulement en-ce 
a bk concerne les art. 132 jusques et y wlltijweis V'art. 130 de 


d. Les lois relatives à la chase ct à la pôohie. | DE Wi 
… MM. Corneli prósente quelques. courkos ehsesgakigns sur la si. 


tuâtion de la province du Limböurg. an 


Sun Exc. Îe ministre det affaires étrangbirë ir bmitbesan.cdin- 
mauniqùe à la Clhämbre ce qui a étò fáit par lé gobverherent-…a 


sujet de cette provinès en ce qui concerne ses ‘rèlations:-avee da 


diète germanique; (dl). ae en 
Personne ne demandant plus la parole, on procède au vote, 
et le projet de loi est adopté à l'unanimité des voix. 


L'ordre du jour appelle ensuite la discusion du projet de loi 
relaûf à ta régularisation de l'excëdant des fihänces cotoniales 
pour l'exercice de l'année 1846. Ce projet de loi, prôsentó le 
18 décembre dernier, porte l'excédant des finances colóniate: 


pour 1846 à fl. 3,652,000, à employer à.couvrir ‘les dépenses. 
 quifigurent au budget desdepenses de, cet exercice, Le chiffrede 


cet excédant est moins élevé que celui de l'année 1845, qui, 
vida 1 ft, 4,738,311 
11 1/2. Le motif de cette diminution’ döït être “principfite- 
ment cherché, d'après l'exposé des motifs du mo verabdede 





dans le décroissement des denrées coloniales, dònt te'produit de 
Ja vente dans Ta bet rige été que de fl. 30,548,768 
5 


le montant de cètte veste fut de 
fl. 32,929,505 35. - : Ale, 

La différence eût done été bien plus considérable encore , 
et cela d'autant plus que le cliiffré des traites tires par le gou- 
verneùr gônèêral des Indes:Nöerlandaises sur le’ fwèré-patrie 
s'élevait en 1846 à fl. 5,800,000, tandis qu'en-+B45 le chiffre 
mais Ja restitu- 
tion à Ia Société de Commerce, pour versement à la caisse oo- 
loniate, était en 1846: de fl: ‘5,600,080 ; tandis que |'année 
précódente, elle était de fl. 8,238, 218.21; D'autres articles se 
rencontrent dans les camptes-tolöntaux, qui sont également en 
faveúrdet'exercieede 1848. …-- . 

Le ministre des colonies ad interim demande la parole. Son 
Ex. dit qne ce projet.de lia &té- présenté par son hohorabte 
prédöcessenr, mais qu'il « &tò.eXaminé par tous ses collègucs, 
qui n'ont pas hésitó-à déclarer qu'il ne saurait être établi 
autrement en C€ moment. Î 

"‘Aptès:gielques observations prösentees par MM. van Heem- 
straët van Ryckevorsel, la chambre passe au vote èt le prbjet 
de loi est adopté par 44 voix,êontre 9. HA De 
‚Ont voté contre MAL, Nap, de Kempenaer, Ryckgvont 
Goltstein, Kniphorst, Van Dam van Isselt, de Montis 
et van Panhuys, er wijten el 
‚La commission des pétitions a fait soir 
pêtitions adressées à la Chambre, entre mignPerstrcelles de MM. 
S, P. Lipman et L, Metman , rólattfd & de “Fövision de la Loi- 
Fondamentale. La commission * é de renvoyer ces deux 
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ci le discours prononcé par Son Exc. le comte 


les et Puissants Seigneurs, 
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Il a vonla ct il a déclaré qu'il vonlait trois choses: la Républiqae en Fran- | éclaicé ct le coeur populaire semblaient Bintellighde heben mêma 

te; le progrès naturel du principe libéral ct démocratique avoné, reconnu, | qui combattaient ses soldats, se hâte de concéder tout an peuple. Une loi 

defend Bnetstenverer dins sonrdroin drsemeearne; enfin-la: paie, si.f-aourpléterment:démocratigne diéleotion rard engnremagsassnbláe constie. 

la paix était possible, honorable et sûre à ces conditions. : tuante À Berlin. AvanÉ même qtie’ T'äásemhtée cönstitnante sort Rn 

‚ Nous allons vons montrer gnelles ont été, depuis le jour de la fondatjon | Pologne prussienne réclame sa nationalité distincte à Posen: Le rol y con=. 
de la répäbljque, jusqu'à aujourd'hui, les réultats pratiqaeside cette atie, | sot ef dominenét:à ébancher icfla prémière hast diúkrt hatidhalitdpolo- 
tude de dévonement „désintbressdzau. pripêipe démdpretiqne en Eucope, |_naïse äúe d'antreé évégbniënts dwtont à.grandie 6t affersttindtan antre côté, 

lié. matéricijk des tefritoires, des opene e voyaritne de” miërg, le roi abôlit le 3 tmiaï la censure; con-” 
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honneur, le 25 marsdernier;defafre á VV.NN.. 
P. quelques oüvertures relativement, à;}a formationsda pré. 
sent ministère temporaire, j'ai eru devair y ajdater une explis; 
cation sui Ja-manïère ‘dont ìl énvieggkaitsa position pet-rapport. 
_aax obligations, qú!if. aarsit.à remplir jusqu'à ee qu'un minis- 
-tère définitif eût- remplacé Je ministère provisoire. : 
Ce:dernier, tout pénétró de la responsabilité dont il s'était 
“chargé, a pris à tâche de répandre, autant que cela fut en son 
»pbúvòir; ‘ad bit: de sa “midston. —+ IÌ s'èst particùlièrement ate 
“tachd à'te quê les’ äffaïres ‘en voie“ d'erEcution dàns fes divers 
minisfêres fussent termingës gvel tont Je zòlg possible et à,as- 
surer la marche regulière de, administration. Il a veillé:con- 
stammentau maintien de l'ordre peblie, et deeette téanquillité 
‘qui estde première nécessité pour le bien-être de la société. 
FT idle qa! Ptrdwarfldit en ice sttrs pär Te cimcoufs'dé ses tor- 
Cels rBüinies, Td mninibtòfe s" est Bltupdyeitdt ii’ ifàpü te tire, Ae 
Vexssoen serupnleux. du, projst dp. Loi-Fandamentalg modìfiëe 
soumjs par. le Roi aug élibératipns du. conseil tes ministpes, et 
melgrú:-nnvsordrait d'oegupations:extraordinaigen oosasionsò. 
not okei Ásrebss: Bijbansei) vient 1de totratnêr eetiewaridkt: 
MEE SCibatiitentd'a-co onjel unerdissidenee d'opiniond pati 
les membres du ministère, et il a èté finaleuint: re fort „fe 
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‘Sanitenant chacune 150-bâlles, oe qui faisait de vóritables (rouées { verzand ; le-ler.mai.une partie de la dipision Broglid ‘h'oeëiipe | L'idéede.kaire gesser la scission qui s'est hän 
‘Vent leurs rangs, ils'das reförraaient immédiatement-et né;cps- Burssabengo,” pendant:.qu’à: gauche:la. 2° brigade de cavalerie, du gouvernement, provisoire, et le desi de cotaf 
Tetene d'aváncer, sotis la grêle de balies; ils‘ont fini par fnettre ‘F-n vec: uitedemiebattesiedtartitterie,: vers Ponton. et Larise, part “tère omegene, en metlant aux posles 
ed Poúte In colonne'de Herschfeld. Il est pmbé dans ce cóîn= {'cbtiriaft tóùt “Ie ‘paysì Iéi-baisons-de: Sega „ot les hauteur, df ugui-ont fait leprs praumes.de, capac 
Pat Environ 800 Polonaïs dont 460'róris. " — | derniers mois; a prédominé dâgs 
Sa bre, sur toutes les autres consìdêra 
êd 






ile grieten, 





; EE EET EN 
“Lepeaptetdudain est parbaîtemant uni, Les.car x vogant 
ne le départ est impossible, se groupent' autour di ‚pape ;, on: 
it qúe tö trait prevpódr te werage, a pape lui même, rt | 
"Le miimistre'à ‘prülmis 'd'actfvdfota geérre etsdecoopdrer dd 
toutes les forces de l'Etat à chasser les Autrichiens. _ :vupins} 
‚Le ministre.antsichien sera chassé Kd a 
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les bommes cà- 

_pables de porter les armes, etn n'y renéontre- plus que ded 
Vieillards, des ferames et des. enfants: On-n'a pas des ied 

-“eqrtaines sur la position des insurgés: ils sont tantôt ici, tantô 
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me, si le Pape fdisat lasguerre à Ì Autriche. . 















































nig: …_» | côté de Ponton ont été occupées par’les Italien Le pontde}: A© 7 
p.arrêtâniifténmant tous cats quisapteeglement soupcon- ; dige a étà detruit. Les troupes aiftrichiennesquivent pris:gart à. | Pae fo? Cortäiih 
Hed’ afóir pris.part au moovendents … , > enn affaire, êtaient trés nómbreuses, Ev général d' Aspre divigeatt >: MN. Barochg, Peupin, Badon'. Bed î; fhêlems: Od En 
_ Lätsrique toute nouvelle et toute: partieulière de Mieros- | Ia défense de. astrengd. “L’afchiidûc' Sigtemond, commandant: (Duwengier de! Hancanne, Gafië, zat keris Boulaitt 5 nt 
lawski ermbprrasse beaucoup les gênérattteprassiens; et: les trou'.| de brigade, se.batrait sur.cepoint«ba, pekté.de-Tennemi ‘dans | Barrot, Viellard, Aylies; bapase,” ee eadivens b s der, da 
‚Pes: ellessmaêrnes--semblent -déeóontgórs-qan wk intrépidité des} tous cesrfaits"d’armes, en marie, blesadsel dêserteyrs,-peut ótde-{"sputena virement celfe,q tobird'huià re helt 
“B@ldhikd et part-la-manière effta ante dent s’atancent les hom-:} bvilsée à 1,500 hommes. . ino 4 DU Leschmmissian, Bora oel ett 
Meden 8de faulx.Ils égnisent leurs faux: jusqu'en moment de} rsdOr berit.de SonbinacCamyagns, le Zmais Ee ge ie séance, un ra En tard Créten tre hd 
it sérieux, an point qu'on voit jaillir les étincelles, | «Le ble us de Vérone s'ótend‘des-hauteurs-sup In rige-ga =p tErIma}re sp ef 4 5 pre En te 4 veitdd. d 
1eGr Mi popdte:-TuPologne: fl ne as Hes"sous lesforts ej vinde vis Ja droite de-hEKeslun, Tei Ye 9 „Veaumont, Billaû rt ble nis 
. tee | Ees . AE ed BUEN der erb en te Ne hk. 
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. MERE EREN Eart S 
Ludre, Gtais=Bizoïit, P 
Dezeinierts, Hibgray. RE: 0 
Quatre cormissaires'seùlement, MM. Théodore Bac, Billanlt,. 
_Glais-Bizoïm, Hingray, se soft- pronouicés d'une: uianière for 


bee Es 


meffé en faveur de’ la nominatioir d”ûfe eómmisstón: exöcurive’ | 
de cinq membres, les aûtres cómriissairësse sout prononcós |. 


peur la nomination directe da minrstäpe par V'asserbiëe, ou ont 
réservé leur opinion. Shaan 0 
eef Kade Pragide S og ie ® 


À sie ï 5 - 4 1 eet ereen 
La grande majorité de la. cormanission nommée pour la for- 


Dn fe es 
"GAD 


“aitioes du gouvernement ‘provisoire, est composte d: howmes |. 


modérés, appartenánt à t'ancionrne chambre. in 
MM. Allard, Baroche, G.-de Beaumont, Billault, Leyraud, de 
Ludre, Glais-Bizoin, Viellard, Dézeimeris, Lacaze, appartien- 
nent à:cétte eatégorie. Ils siégeaient ou à la gauche ouau centre 
gaache. — he WAA Aen ES de 


On assure que dans une réunion composée de.ses amis, fai- 


sant partie des. I4*et 17° bureaux, M, Glóment Thomas aurait 


anaoncé, au nom de: M‚ Armand Marrast, l'intention de ce, 
dernier de n'aecepter aucunes forictions dans upe commission de 


" ral v IJ 8 - ek + e KN el r. eh € , . , . k EE Rf 
pouvoir :exécutif ou dosts.akour mmistêre et.qu'il aurait écrit | ‚_A onze heures, le président mente-au fauteuil; la séance cst ouverte, 


"cerdoie, 4 det effet, à la commissian;de V'assemblée nationale, … 
Bens tous les cas, Ml. Mavvast zesterait, dit-on, à la maìrie'de, 
Parie,: 7 U HED rf ij 
Brod rmgnbedvin. onsmnmemn neg oo 
is svaid ri nne Froubtes à Eoulon. … 
On éérit de Toulon, le:Sanai, neuf heurasdusoir: + 
Sen èplorablesset. 
qäï peuvent se rehouyeler d'un moment à-l'hutre, mais âvec. 
pios de: grivité-endore, «île gouvernement, par. des; mesures: 
prompiës:et énergiques’, n'arrôte les-progsbs;du mal, quiest- 


8 ks wek ER 
st rieten Ree ite? ER od 


zas 
PRS 
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Ld VRON Ge 
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Nötre ville vient d'éype.le théâtre de scônes d 


dêjà bien geahd. «5, - Sr gede On ad kt 
_Cesoir,:à la cloehe, infarmés que M. Raynaud, eommissgire 

“de marin en retroitd; était nommé maire en remplacement.de 
M: Suchet, tes puvtiers de larsénal se sont ruês sur U Hôtel-de- 
ille, ‘done: Pe poste a:étò forcé:, et sur la maison de M. Arène, 
sdus-conhfaieshire du gouvermenvent et membre de Il’ Asseroblée: 

_ nátionale’, ‘qu’ilstont escaladée, et dans laqugle ils ge. sónt in- 
» Cet henorable citoyen, quijouit à juste titre de l'estimne gé- 
nérale, a'étè forcé, quoigue malade, de se montrer. au balcon” 
‘pour s'entendre invectiver dela manière la plus révoltante, par, 
des homes qwe te ‘gouvernement fait vivre, et qui ‘devráient 
donner: -l'exeinple du calme et de. la modératian. Le rappel a 


KEEN: 


été bettwset.la:gerde natiomale s' était empressée.de prendre les | 


armes, máis elle était sansordre, ses.chefg hésitaient, et. l'on, 
n'a rien pu empêther. :I$ a falla promettre aux rêvoltés que le- 
eitoyen conitnissaire du-gouternement à Draguigaan seraît priè 


de réintégrer immédiatement M. Suchet, objet de leur tendre 
vaf®etions. ne re 


_'sNoas-vons eir ici, comme dans d'autres villes, des émissai- 
res chargés de travailler les vuvriers, et justement le plus im- 
portänbdiees personnages était lógé chez l'ex-maire,M. Su- 
ehet'; dont les opinions, à vrai dire „ne sont guère caunües que 









depuis fort. peu'de tenmpss « 4e a Raas em NN. JI ala. 77 
gn ricine keen pe ande Ia: villecseit uaanime pour, blâmer c'est lui, — car vous c'est lui — qui vient de nomaser les ministres. __  { P. Boas en N. dudels , Ei, 
fes pen val d PUG sont Hvres les oustiers dek af rat m4. | ‘Pourquoi d'gilleurs cekteauper p iëtptrons oe dpujile smiploj, zee, rou Ee | ed Neen staande op hiet Plein, ooh vr edt 

lieaires de norveaux. 1coubles soht à eraindre. Dien Hose j05 | Mefemremnindinhett Sn qua us gefeest Md | 00 Tr eee ie, gn 
Heres 5e MIKERUE CNOUDIEN BON A CLOLUGEE Oe ek intelligenteet plas apte que. vous ne Pêtes? Y aurait-il plus d'homé, SEE) di Ogden Eet 5 He Ri 


‘|'on ait le courage de 


bien renseigner le gouvernenient sur no- 
tre gjtuation, e ee f gee 


ilahe - zr Á & 


„Le gênéral Oudinot a:passó en sevue ap Champ-de-Mürs les 
deurs :hiafailbóes: de guerre du 22°. de ligne, qui fait pärtië de ‘la 
garnisowde Byonj-puis-ilest: parti pour Grenoble, où il va établir 
rovisbiremënt sortgudrtier-génèrab.: <<. … 
ZUM. Firino; payeur général de l'armée, part 
EB BBS Nies. ren ee re 


« 


demain pour \'a « 


On assure, que le’ sbr dildo defense qui fonctiónnd tas selà- 


che va bien;ût remettre àù gouvernement son’ rapgiortpatr: 
qu'il dernande:à [Assemblee nationale des fónds poùr l'esèeu- 
tien dnonveaur wavang de fortification. | 
ie rmande de Marseille ‚qu'il est certaim que l'escadre de la 


ë 


âdterranée, qui se trouvait.réunie le 28 avril en rade de Li- 
“#rie, a dà faire route pour Naples et la-Sicile, _ … 


“Une dépêche tétégraphique, regue samedi soir.à Cherbourg, 
"à présbrit d'abmier ifilimêdiatemerit les-quatre frégates « vopeun, * 
{Rouillées dans le port, dont deux-faisaient partie de l'ancienne 
deme.des paquebats-trapsatlantiques, On devra procéder égale- 

ard à la mise à (aa du vaïsseau de 100 canons, 










la 









EZ agiipdu 6 courant, annenae.guelagalme re- 
es 5E PG atd; Lioupges.-La sommen deaurdhe.per. le 
„gentérnemeit pidVisoiwe, pur: alimenter les ouvriers sans tra- 
‚VRGEN 'à ce qu'il pordtude-380,0000R, zo, 0 se 
"COR BlEindait des Etats-Unis: des: simenes-cansidérables en es- 


rémbourser les traites: qii n'ont-pas été payées.à 


Veche Nous AROGRRS. avjuurd’hui qh'un des’ detiers 
quúebût Bibtude û ‘Häcre: à apporté 296,941, dollars (1,484, 
705 fr.) en'ék pour cette destination, et, qred autres en: 


vois sont nudie 5 vo {LmiPreise,) 

Te Samedi an see ofubs républicains ont voté par. ac- 
‘elamation Ta prise pagpeiderution:d'ùne prepesition eyant 

“puur ghjet d'inviterishmatiftement l'Assemblée nationale à 
faire intervenir activementda, France dans les-affaires de Polo- 

E gúle êt” áhie.: de wrtrnbdidig. Grt Te La Refarme.) 

T Leprix de Par gent én hijg Bb SUD de-nombreitses variations 
depuiïs le 24 février. lÌ tt With Be'de 210-à 20%,-etinême 203 

_ fr. lekilogramime à'I”hBÏäl des Honhaids. Lasemaime dernière, 

„le prix était revenu à 210, ergst rètättbé depuis à 207. 

… „La erise financière devieit mendgahiteà Eyou ;’un journal de 

















jers des ateliers nattötdut Biu-dbuanitte truedil- 

Mrt! e- seulement peuverit ëtre emplas bs) ie east À 

pe qut le budget de V'exerciët de 1859 sera pftsen- 
ent À la'chanibre et examìiniëdâns tes buseaur-ù la 


vr 
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geld ee AR 
foires étrangères vient de végler le costume. 
ires, degsterdinires de lr lêgitiem et des con- 
Et UPE: bie eten ER vg 
Ee hi députés de V'Algérië ont rcou de leurs- 
“e ommêttan!s, à TPA 

der la réunion de | 


“departemcenis sen 


rie àla France et sa division en.quatre 
Set el +k A 


êripin; Rondeaur, Vieltard; Vezin; Lucaze |. 

































eh eerden Zeij 


‚| léguez le-pouvoir dansgptre contrôle 


once que lárgent vonitiëmbe’ à-manquer peur ij 


miändat impérátif, la mission de deman- | 


ee mois dans tous les départements, où, par suite, de doubles et 
de triples. élections,, il ya lieu de nommer de nouveaux repré- 
sentants. rn 

+ Ua-journal fait-observer,qu'aucun des .óvêques siëgeant à 
1'Assemblée nationale, ne se montre paré de la croix pastorale. 
…, Bourse de Paris du 9. — le rapport de M, Garnier-Pagès 


On dit que les électeurs «ont être rde pour le 25 de 


se et les‘eaurs êtaient ferntés. La Bourse s'attendait à-la conver- 
„slon des bons du trésor en 5 p, €. et l'annonce deeette mesure 
ut’ aípas empèché le 5 p.-e. de.se soutenir avec fermeté. Ce qui 
ya eontribuê, c'est la proposition d'annuler les rentes qui sont 
entre les:ufains de la caisse diamortissement, ce qui allègerait 
corisidérablement la: charge de l'Etat. La nouvelle que le Pape 
„avait consenti à declarer ‚la-guerre àl’ Autriche n'a produit 
‘ aucun effet. Cependant: on s‘ätténd 


de laFranceen ktalie. 
nn Assemblée tionale de France. 


Nn . 
Sdancedu 9 mai. 


p } Le procès-verbal est lu et adopté, 

‚_M.leptdsident. L'ordre du jour appelle le rapport de la commission 
ehargée d'ezaminer les diverses ropositions relatives à la constitution du 
gevol exgeutif intérirdairë, St 
de 


Pei 


REEN 


mode de gouverseiment intérimaite, Af 
et nous négligerous ;les:questigns de. dótail, de même que nous écarterons 
les questions:de:personnes, — : 5 ek ae e 

_:Deuz:propositions principales ont été faites et s'offrent à votre choiz. La 


ment. La seconde consiste à ce j 
la. voix du scrutin individael, tes ministres à portefeuilles, et de plas-un 
ministre sais portefeuille qui des présiderait. gen RE 
* Les partisans du premier mode ont dit qa”il fallait un intermédiaire en- 
tre Î'Asseusblée natioraleet les ministres; que l'Assemblée ne pouvait hi 
ne devait gouverner; que les ministres seuls ponvaient zuffire aux débata 
de l’Asscinblée et aux détails immepses de, l'administration ; que les rap- 


{ ports.du pouvoir ezécutif avec l'Assemblég seraient plus, intimes, la pensée 


du gouvernement plus homogène et plus visible, [a directión de ses actes 
plas haute, l'ezpédition. des affaires plus rapide, ct. la responsabilité plus 
concentrée avec nne commission de ging meiibres. … 

Dans le systénie.contraire, cel je Tä nónfnation directe dés ministres 
‘ntérimaires, pat Vassemblég, voici, e& get a éléwópöndu: 





Lassemblée.gationale actuele réúnit tans les pouvoirs, lexéentif aussi 
bien: quete légistatif et Ie eonstituant 5 tant-güë la constitution w'aura pas 


unité, Elle retient tout ce qu'elle doit retenir ,: elle délègue ce qu'elle ùé 
: peut pas s'empêcher de dáléguer , ef elle se rapproche de son origine, elle 


_ | s'assimile à son essence,en transmettant directement une portion de cet im- 


ber pouvoir qui. lui a été ransmis direetëment à elle-même par le 
uple. nn Wet : EEN 

Quelle idée de sa grandeur, de sa'puissance et de sa souveraineté n'allez- 
vous pas donner au peuple, lui qui a gémi pendant tant de sièeles ‘sous le 
joug d'un gouvernement indéperidant et prospère ; lorsqu'il apprendra que 


en clie qu'en vous ? Les ministres ne doivent ils pas être, n'ont-ils pas tou- 
jaurs-été expression des opinions et dc la volonté de la majorité, et pour- 
quot cette majorité ne dirait;elle pas tout de suite ef directement ce qu'on 
voudrait lut faire dire plus tardindiréekemènt èt par d'autres ? Ek 


EI Ce Me 8 


"Si lasscmblée posart des comités près des úninistres ‚vous ne feries que 
deplacer la'difficulté , vous gouverneriez par voi comités ; qui-gouverne- 


[ randet par des ministres ; vous devez avoir des ministres libres et complets, 


si vous voulez avoir des ministres séricuscment responsables. Vous leur dé- 
er, vousnel'abdiquezpaa 

Quel temps ne perdriez vóus pas Ádéfaire lesdoubles rapports de la com- 

migsion ezéentive tgn côté avec Passembléc et de l'autre avec les minis- 

tags) Quello serait. la 

commis 


responsable ‘óu- né scraidriteils- que des coridhis ?-‘Auvaient:ils ane portion 
réscrvée du gouvernement ou g'autatentsils que À'administration 2: S'as- 
seuiliteraient-ils en conseil ou agiraient-ilsisolément?, 
“_ Ces questions, en tout temps difficiles, anjourd’hui ‘seraient insolubles, 


"tandis quc le hed ordinaire, „Aes: attribulious eaistantes des sinistres 


' gufisent pour Vintérimat Ee 
Nous ajouterons.gue,si. Je fardeau, des affaires de détail ‘les accablaïr, ils 


pourraient sten déchürger en partig sùr des. sous-secrêlaires d°ilat, 7 
IIs s’assembleront en cónsèil soug fa présideneë d'in-mtnistee sans-por- 
tear imprinsera Ponité de la:tirettior. Duns les cös extrêmes, 





tefeuille qui 
“sil y échiet, k ect 
ils seront actifs, unis et forts, ct pong ufrivbröns heurdusement au terme de 
' gette' constitution qui, sous les baintes:inspirations de la liberté et de léga- 
he tn peuple.de foèreg, 7 El en 
Tels sont les motifs qui, àla mitjoripé de,14 contre 4, ont fait prévaldir. 
‚ta-propogition que nous avons P'hònneyr de vous souincttre, et qui est aitist 
eongue : on nd ne de OE hr . Ha ë 
„Froferdp dierel; 00 ETS vaer en 
‚€ L'assemblée nationale noumera, dipetetmen?, au scrufin mätieiddel et 
&la majerité absolue, neut mjs isteés rebporisabiles” ei-ttvoedbles qai, rén. 
nis sous Îa présidenee d'ün ‘diie: ministre-suiis poriefcrûle, ógatenment 
élu par elle, formeront-uir éönweikerigatit; et:qai teiidrbnt; cómpte à l'as- 
semblée de leur gestion. » Ee ' 


REP vrei : 


‘tente de Limoges. 5: 
De toutes, parts. Non! nou l;, …. … 
le presdent. La, parole cat‚ap citoyen 


nl 


niändé la parole pour -adresser:den interpellations. 


Vignette. 


sion au. nom de.lordre et de Ja eouciliation. Le rapport, selon moi, est un 


‚pe voiz. Sans doute, dan 
… M. Vignerte, Aldrs, il faridry donc venir:à cette tribane dénoneer- les 


t 


instant des questiöns:persaseddes. - 


. . . 


gouvernement provisoire jusqu'à ce que l'Asstmbtéc se connaisse,tûicux 
peur choisir en connaissance de cause, 


sùr la situation financière: produit un excelleuteffet à la Bour- | 


à une prochaineintervention 











‚mi, & | Pi, tapporteur. Gitoves,- Jar coritinisston. nomméghieerpnik vos: d 
dig-huit büreaux, vient vous ajipdbver dE zésultat de ses délibérations surte | - 

ABrégeons; les moments sont prêcjeus,- 
|_grand-opêra éi quatre atas él en’ sept-tableäuz, paroles de 


preafière cousiste à ce.que vous noimmiez dans votre scin une commission 
de cinq. membres qùi nommerait Ies ministres ct dirigerait' le gouverne-* 
r que \assemblée-nomine directement et par 


vorgaûitsé ee délimi les poavoirs, ils dermeureront èntre les niains de larepré; | 
sentation nationale. indivisibles et solidaires dans le sein puissant de son 


part respeftive d'attribiltions qüï serait faite à la | 
jon et celle qui serdie-}digsëo aúx” miïdistres 2 Ceers-ci sernientsils. 


‘vous lés éloueriëz. Sous riolre ‘égîde'ct‘ sous „votre pression,. 


_|-objets précieux en:laque cn Er " 
eere 


*M: Bfünet. Avant quit fût qudition de la leetwreduw rapport, j'avais de- |. 
relatives aux événc- 


jAmmnee nr Hronps 


_M. Vignerte. Ctoyeus, je viens vonibattre les coklusions de la ‘commis-, 


{ssu de sophismies diet par de bonnes intehtioris. Avant de affitterrompre, : ee 4 

faïssez-moí parler; Jetez les geit sor VEarope, regardez PAmérique. | rh 

Vorjéz-vous des äskinbliées- délibérantes wommer. directement des minis- Aeplen EE enen ee 

frdsÎ Le voie directe des rifinistres pär-Pasdtmblée, c'est Ie désordre., Vous |, dek dede né (nette active , HET a 

‘nofrimerez des homnìes nouvedex, sans doute, Eh bien, citoyens, vous ne | gergiqgug . . Bite... babe u 

vorweoomeissd seulement pi … SEO PER RE 
Plsieieurt voie Gest vrait Erst vrail ECE SEERDE EE 

MG Vignerte. Si, par hasard-il arrive que vous vous troipiet dansle |: Bourse d'Anvers des KO, Mad. 5 

ehois des ministres, jl faudrá les révogucra.Qui les révqucrà? bAssermabléc?.. Métalliques, 5 % ». — Naplér, 5 >. — Arde, 5 x-108, ar paie 


ministres, Chaqiie Yotriistre nitaura-til: pas aa coterie?1’asscmblée. na. 
tionale a pour mission de travailler à la constitution, dans la méditation et |. 
| Ie calme, et avec ce systömöHassemblée sera véduite àagiter, à, chaque |. 


Pour moi,-citoyens, je demande, que’ les pouvoirs soient continués au’ 


Eloignons de nos dálats, de nos déclsions, c'est ndlre préinier dèvoër; *” 
tout indice d'esprit dé pafti, ct je n'hiésito pasâle dire, à mes veux, ha” 
proposition du eitoyen Dornès est une coneession à l'esprit de parti, 

Une voiz. Il n’y a pas de partis ici. “- * BA ve fj 

M. Vignerte, Je me vésurne en irisistant-pour le maintien du gouvernc- 
ment actuél jasqû’après le vote de la constitation,. —  … - za 9, 

MM. Désessarts appuie les conclusioris de” la comienïssiom, et combat té, 
système d'un gouvernement provisoire choisissant tes ministres hors dezon - 
sein. “> Ni . ok en ” 
__M.X. Durrieu combat le proposition de faire nowsmer les mitisteer an 4 
scrutin par lassemblée, Il repousse également la fofniatiorr d'une cotinmis- - 
sion prise en dehors da gouvernement actucl; un tel syètèrme est imprati: 
cable, qui voudräit, par exenú 
„ Une voir. Personne n'y songe. © : ER 
HM. X. Durrieu. Il n'y a'pas tirgenee,il n'y a pas péril; avant de prendre - 
une telle décision, attendez que Vasscmblée soit mieug éclairée, _ 
MM. Dherbette. Je n'entreprendraï pas de répondre directement & tout ce 
‚que vient de dire I'bunorable orateur qui descend de cette tribunes je m’at- - 
taebe à ses dernières pároles. En 
Il vousa dit qu'il: fallait ajonrner la question; je dis au contraire que 
‚nous devons prendre un parti, une résolution à l'instant même. Rien ne 
serait plus fâchenxqu’un ajouriiëïment. 
pa wer ner (ROER LE SUPPLÉHENT.) 
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{0} On commênverà àT heutes, 


ers i 


‚_En attendant les veprésentatiant de MIFADDLE POLN, première'dan- 
scuse du ‘Théâtre-Royal-de Berlin et des: théâtres dilfalie ; assistée de M. : 
GASPARINI , premier danseur des Théâtresd'btalie. « — ……… - 

DO SE en pad 
Koninklijke MOU. Schouwburg. 

__Op Vrijdag 12. Mei 1848. de 

Op zeer vereerénd verlangen eene twieelé voorstelling van : 
NACHT EN MORGEN, 
SOF DE FAMILIE BEAUFORT, © 
tooneelspel in vier afdeelingen en vijf bedrijven ä door,Mw. Charlotte Birch, 


Pfeiffer, vertaald volgens haar door aankoop verkregen onuitgegeven, 
handschrift door den Heer C, J. Roobol. °° ie 


De aanvang len seren uren. - 
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“Verwdcht:/bekstdaägs „8e, Mürkiezin de Briipilliers- òf de 
EN ber er ee he EE EE „ 


Vurige Kamer. Tooneelspel. * en í 
En bi, K ti ARR] REE 
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SALON DES VARIËFÉS VAN ANSTERDAN, 


ONDER 'DIRECTIK: VAN / 











_ ZIE TOE, MAAR RAAK NIET AAN, nieuwe groote van derille ide : 
bedrijven , naar het Fransch ; met nieuwe degoratien en costanrys. 
EN Na hetzelve: pad 

DE REIZENDE KOORZANGER , nieuwe groote vandeville in twee * 

bedrijven ‚ maar het Hoogduitsch (Fröhlich). . Zullende de: hoofdrollen iu, 
bovenstaande stukken door, den Heer Junzis vervuld werden. °_ 

60 > Aanvang: ten-half negen uren. … 
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OPPENHENN Jr, dAriisteiëdsam, 
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zi En Messieurs, dit-il alors, asseyez-vous. 

IÌ y a un certain doute encore. Force nous est de rceourir à Vemplot de 
serutin. ad î 

M. Favre essaic de parler. Sa voix cstcouverte par les réclamations de 
Passemblée, 
“_M. le président agite la sonnette. 

Voir. L'appel nominal. 


Il résnme gon agigien en disant qu'il pänéeessité de plager 2 sus 
du pouvoir mitftstóliel un ponvoie waiment fift et indépendint, És'ap- 
puie non-seuleliient zur là posikälit de la guerre, mais encore sur son iné- 

‘vitáble nécessité, IÌ ne figgiikpas des ministres Gerasés sous votre autorité, 
obligés de vpui-Epnsalterspour la mofuylre dépdeie télégraphiqae. J'ai parlé- 
de la guerre ; mäigily a ur autre danger qui nignce la république. Ne ver- 
rofis-hous pas éclatcr-antour de nous des émeutis, des conspirations ? 

Si vous croyez pouvoir fender yn pouvoir populaire trois mois après la 


N vous a-dit eneort que nous ne savions pas encore de qucl côté était ke 
mäjorité, Soit. Mais alorsil faut que éebte majorité se prononce. 

On ardit qu'il fallait éviter les questions de personnes , la difficalté d'a- 

swoir à chóisir soit dans Pancien gouvernement-gitovisoire „-anit'en:déhors ; ; 

anquestion n'est pas lá, Les membres du gouverhement provisoire óyf rési 
giê-leurs pouvoirs, el sont rentrês dans Île sein do cette assemlilée; il s'a- 

glait,tout,an-plasde Fes rétablir, non de les maintenir. 

*_I faut bien dowdidêrer que la question que nous avons à résoudre n'est 

































































































Le vote au serutin a lieu por appel nominal. En veicile résultat : 


pas une quêttion-de théorie, mais de circonstance, S'il s'agisgait de théo- chute.de la monarchie, saris secqusses , sans lutte, je quitte cettà Assem- Nombre des votants. „.......e-.- 796 
rie, il faudrait bien peser toutes les conséquences de notre décision ; en face | blée et vous laisse seuls avee une conviction que je ne partage pas. Majorité absolue.. . „ „nes vers« 899 


Boules dans Parne blanche. ....... 885 
Boules dans Parne noire « :......… 41 


En consequence l'assemblée a décidé que les ministres ne seraient pas. 
nommés directement par celle. 

La discussion s'engage sur les autres propositions dont Vassemhblée est 
saisic, 


IÌ vous faut des administrateurs „ des travailleurs , des ministres labo-- 
rieuz. Vous les anrez en constituant-ceaomitéde pouvoir exécatif qui n’aura 
jamais d'autre pensée que la yôtre. Si, jamais le contraire arrivait „on ver- 
rait bientót se manifester dans votre sgin un mouvement qui le rappellerait 
á ses devoirs. is 

Si vous vous borniez à faire des ministres par voie de serutin, vous auriez. 
„Pair de vouloir immoler an homme. Ce n'est pas au nom de l'amitié que. 
Je vous parlé ainsi, c'est au nom de: mon pays sur lequel vous allez peut- 
&tre déchaîner les tempêtes et: 'aparéhie. : 

Le père Lacordaire (vive Bensation) appuie de son vote la nomination 
d'une commission exécutive. St la suite de làrdiseussion amìène la prise en 
eonsidératian de la proposition da eitgyen-Dornès, moi aussì, dit-il, je lPap- 
… Îl diva que vous n'odez pas vous dessiner, et la commission que vond | puieraietlavotera. 7 
- vons aurez nom és, produit d'un acte de faiblesse, ne craiguez-vous pas Je n’étais pas républicain avant le3A.fóvrier, s’écrie-t-il, c'est ce qui 

„qutellerte/se mort re digne de son origine ? Ô fait que je veux me laisser guider pageeps qui m'ont devancé dans cette 


d'urie question: de circonstances et de faits, vangrons à ceci quelque déci- 
__sioa qu'on prëhne, il est impossible qu'elle n'a t-pag, des inconvénienls, 
mais de quel ëêté sont les plas graves 2 ph 
— Dabe Bysltrie des adversaires du projet, vous déléguez les-pouvoirs à 
une commsision, et cette commission va À son tour les déléguer. àdes 
— tgenihres.-Je plains les ministres dans ce système. Quelle autorité peuvent. 
_ ti iter de celte délégation au deuxième degré? Leur puissance sera-teelle 
ge qu'elte serait si elle émanait directement de vous ? ‚ 8 
… Èt vous-mêmes, dans quelle situation,allez-vous être. placés? Le pays 
tand de vous une décision immédiate, prompte, et vous aurge l'air de f 
vóns Être dêfiës de vousztiëmes ? Qie difa Ie pa ys de cette assemblëe? Il ; 
ira que dans Fattente des événementi, elle n'ose pùs se prpnoncer. 


_M. le président. M. Senard ala parole. _ 
“_M. Senard. Citoyens représentants, le vote de l'assemblée qui vient de - 
&onsacrer en principe le rejet de la proposition de Ja nomìnatjon du minis- 
tère au scrutin, fait revivre la prapesition dueitayan Bordés, ni consistait 
-à-nemmer;dans le gouvernement.dereing membres. j 

fe I-me paraît évident que les questions de personnes, quioi qu’on fasse, 
jeueront un grand rôle leek la décision à intervenir : choisir dans le gou- 
vernement, ou en dehors, trois, cinq, neuf. Je viens vous proposer, avant 



















&ivous’ne voulez pas donrier dé vous une telle opinión, si vous ne vou- 4 opiaion- 2 ns oei migeen jj Pen-venirdu Yote, de noi en Bärcaar, où nous nous Zelaire- 
oe Reden ren ze guge de 7 Potga orateur se fatigue. Al parit Aves Lro de préciptnidn Les ‘ronsen famille. Ce gl ern at. 
det ike EEL | ë-1;êmes votre | ancicús républicaïns, dit-il, sofpret tan Î ité, c'est :à onkgtrd. je | Soit que vous admettiez ce. modes soit que vous-Rexèluiez, je vous pro- 
PRL ACR f hi veuz que leurs droits soient eëspeciés. ‘S-”- 5 ‚pose au moins de votersur les noms. ‚5: 





La proposition est-elle appuyée ? 5 
Elle est mise aux voix et repoussée en masse à la ceritrw.d 
On passe à la disenssion de diverses. propesitiöná : fa, grdre 
est celle de M, Borhès, contenant cinqmembres. Des mod Bert 
proposées On demande sept membres, neuf, diz. 
_ Une voi, La próposition de cinq membres doit avoir da priarité. 
Un mensbre. Les membres que vous allez nammer pourröst-ils être mi- 
nistres. RN en An: 
. Le même membre. Eh bien! alors, il faut réduire le nombre à Crois ; vous 
aarez.plus de marge pour choisir les ministres; ee 
M. Barbés. Je faîs une quatrième proposition, c'est que le gouvernement 
provisoire. pour que l'élément socialiste soit représenté par nous… 
Voir nombréuses. La question est jugéc ! ett nt 
M, Brard. Je voudrais demander des explieations à RE. Ledra:Rollin. 
(Parlez! parlez.)  * ED B oven 
Une conversation quì aen Beus (Ólloh t A Pordre?) — 
|. Les.plus violentes interpelltiófissc eeoisant de toutes parts. _. 
_M. Ledra-Rollin monteà la tribune. Oa fui erte datoutes part de ne pas 
prendre la parole. En . 
M. Ledru-Rollin. Citoyens, cette assemblée est trafgfrave pour que je 
réponde au sujet d'ene conversation; mais une accusation est pottêe, et 
c'est àcela que je veuzrépondre; parce que je ne veux pas qu'elle reste 
dans l'histoire à la charge du gouvernement provisoire. 


“Je sais parfaitement les objections que l'on fait à ce système. L’assemn-; 

bíée pourra donc être appelée à destituer et à remplacer des ministres; 

mais sous l'ancien gouvernement, est-ce que les ministres n’émanaient pas 

de la chambre élective ? Est ce qu’ils n'étaient pasindirectement deslitués 
ét nommés par elle ? NN EN : 

Une voir. Cenest päs làla:gagstion!: «t - A 

_M. Lherbette. Vóus ‘noniïncrek directenrent ‘les- ministres. Aujourd'hui 

vous ne pouves pas laisser amoindrir votre'autorité en déléguant ce soin à 

: d'autres. on sto dr nie 5 d ’ 


M. F. Bastiat. Citoyens représentants; jé suis celai.de vos collègues 
qu'un préopinant a désigné comme ayaftdit;dans le 13° bureau, que Îa 
combinaison proposée n’était.pas assez démsocratiqte Eh bien tout, je l'ai 
ditetjelesvuticas, k 
Ne me venez par parler d'imitations des-peúples étrangers. Ce qui fait la 
“| fóree de la France, c'est d'être originale. … 

Je reviens à mon opinion. Le bruit couvre la voix de lorateur, dont les 
paroles n'ezcitent que l’inattention-de l'asseinbléc. pe 
Mii : Silence! silence! Un graad nombrede membres abandonnent leurs 

ncs. ss 
L’orateur termine ea votant. poùr que lä"thambre vomme immédiate- 
ment ses minislres. Nn: EN Mee EN 

M.de Lasteyrie. Vai cédé Ja parole -aú-père Láotdaire, et j'ai été heu. 
reux de Pensendre parler dans-le même sens que mai, Pai cru seulement | 
devoirrelever Inne de ges expressions, que je n'accepte pas. Il a parlé de 







M. int-Gaudenis combat les eonclnsions de la commíssion. La nomi- 


natjgm directe des ministres exposerait Pastemiblée à tons Jes désordres qui. | 
emt ypublé existence de la Conyention. …— 
> 4. Charamaaule, Citoyens, nous sommes les déléguêés du Peuple au pre- 
«mier degré, rs ce dt Wêns Pouvons taire, noús devons le faire, el nous ne 
5 ‘devons déléguer à d'autres que ce que nous né pouvons nous empêcher de [ 8510 t Ì ' 
dölégaer, 91’ A lée pouvait gouverner, administrer el constituer, elle f vaincus. Non, iln’y a pas ici de vainqueurs, mì de vaincus. Je ne crois pas 
devraît le fäire; maaig elle ne peut administrer… Elle est obligée de choisir | à la néeessité de ces opmules, de cgs ménagements de pure politesse, Les 
- des ministres qui administrent en son nora. Personne, que je pense, ne peut |-seritiments de fraternité;gui nous ariment font de nous un tout compacte, 
“_déytier à naemssemblée là puissance de gouvernern. _ ‘| homogènc. ie Ee De ae 
‚_@avous a dit, citoyens, qu'il n'y avait pas de majorité danslescin de f Voilà poutqaoi je vate pour la nemrinalion dane commission de pouvoir 
cetië assemblée ; c'est ue erreur, Ce serait le dégespoir du pays, si l'assem- mari Ne crarguors rien de son ezistence pour notrg pouvoir, il vient du 
Ì peuple. « A Ì 


d'age majorilé forte et compacte dâns des circonstances jd 
s, La majorité de l'assemblée s'egt heureusegient manifestée |. A. Odilon. Barròt. Se demande Ja parole. 


















Föis ds anslaf M. Odilon Barrot-a la tribune (Profond silence). - 4 „On vonsdit qu’il n’y avait pas unité dans Je „gouvernement provisoire 
in, vattrgme bte ureima- | _ Citoyens représentants, un des oratours qui m'ont précúde à cette tribu- } „1l:y avait celle de l'amour sacré de la patrie. Ovi, vous êtes unc assernbiée 
ë sälú oden te, | toute puissante. Mais quand au sortir des barricades le peuple a formé un 


we NER ‚ne faisait un appel aux hommes politiques. qui, pèndant ure longue lutte, 
Je mets pas "qúe la digéusiön- fôale sur une question f ont cu le loisir d'étudier les questions de principe. Mais en même temps il 
s; ce serait la rapetisser; je n'ádfiets pas non plus qu'elle soit % faisait une distinction entre les hommes dévouéë à titre divers au principe 
n de principes, ee serait la grandir. Il n’y a, selon moi, qu’une | républicain. Plus sage, le pays n'on a pas vu, Nous spmmes tous ici égale- 

Maestion de circonstanees. J'ai fait partie, citoyens, de la minorité de la | ment républicains. gade ee 
commission ; eette sminorité ne représentait pas de partis; il n’y a pas de Ce que le citoyen Favre a dit ici est incontestable. Oui, iÌ faut.que le 
„„Partis parmi nous, il _n°y a que des citoyens qui veulent le triomphe des | pouvoir admiaistratif-et:de poa rgirrertegelf soient AfSÚrLS, TI fant que le 
Lees en je ee is et ied pouvoir exéoutif soit indépendant pour êtré for TE réelteaivent respónsable. 
Co quê pong faisons doit toujours êlre marquê au coïn de la sagesse, Mais il s'agit ici d'un pouvoir-transitoire qui, cu fait, resters toujours 


faisceau de goavernement, il l'a fait comme vous le voyez, de branches 

diverses, mais c'était pour Pamour du pays. Tous tes actes officiels portent 

notre signatare commune, Jamais la moindre parole d'amertume ; jamais 

{ la meindre division entre nous. Oui, nous diseutions, oui, certainement, 
nous avions diverses opiniops, Maiaguand la majoritá.avoit- dóeidé,-die mi- 

nórité melinait et rógdÂit. Mais est-ce que vous, assemhléd;. vans 

méz pas aussì né majórtéet de aistrite valt. Bt 








Ei done proscrire cette minoriëé, gn ED en 
Ê (bien! drés bien !) nous devons agir avec lentcur ct patience, ch bien | mal- | dads les maìns de l' Assemblée, ‘ Eh bien! ee que vous êtes dans ee moment, nous kavöns été; el.je pro- 
gré ce qn’on vous disait tóut-a-Pheure, je maintiens que l'assemblée n'a | _L'orateur démontra la nécessité de supprimer la commission ezécutive, | teste-au nom de la liberté humaine contre Paccasatiön porte contre nons; 
pas:encore fait prenve de rmäjorité; et que jusqu’à l'évidence de eette preu- |. pour éviter les:conflits posstbtes-que dês présent il est sage de prévoir, “ | nous avons.da” evascience d'être r esté frères, unis ! se bien agissez, ne 
is Hon ne pent affiemer qu’ilP&it one nigjerité. “Neus ne pouvons foûder la répablique au milieu des orages. Nous devòns | perdez pas le temps en vains discours, faités comme nons An 
 Ndús ne'nous connaissons pass Bissshs-done le pouvoir au gouvernement | nous-préoccuper avant tol des moyens de rétablir ordre, Ia tranquillite, f_ ‘Le préopinant. Après ce que vous venez d'entendre, on gaarrait croire 


provisoire, — Le gouvernement próvisdire réporidaú‘besoïn des éirconstan- | la liberté dans-toutes les transdctions, * > 
ces. Je suis donc de avis du citoyon Durrieu, ct je me.range à sa propo- |* Kp nous vfennent s’absorber tous les pé uvoirs, on. nous-ne som 

_ $ition. s EN |_ Qu?est-ee done que cette comme: u pot 

hee. Vesain soutient les conclusions de la comgijssior.… 4 franchement : oe sont des ministres sans pörtefeuille. Je conclus done à ‘la: 
Le père Lacordaire a la parole. 5 Eee et mominatfon directe des nrinistres par les chambres. Si, dit-il, j'avais Phone. 
“"'H. Favre Ie devance à la tribune, et désavoue les paroles pronoucées par, | neus de faire-partie des krommes que leurganciens services désignerit'á ces 
Te dernicr orateur, tout en venant avee lui combattre les conclusions de la ‚hautes fonctions, je me cröirais bien datlmment honeréde les tenir d'une 
commission. IÌ expose Jes motifs qui le portent à vouloir que le pouvoir qui assemblée comme la vôtre, souVeraine, toûte puissente, que d'une commië- 


que le gouvernement provisoite a toujours été uni. … 
… ‘Asscz!assezllaclôtarel - Be É 
Les plus violentes interpellations sont adressées à l'orateur qui vocifère 
aa milieu d'un tumulte.impossible à décrites 
La glôture! la'clötare! © * De 
L'orateur persiste à rester-à la tribune. Mon droit „à moi, est sacré aussi ! 
(Aux voix! la clôture!) 8 ed 
M. le president, Que ceux qui sont d'avis de continuer À entendre lora- 
teur lèvent la main. KE ú 








rien. 
egte need he zr nd B De 
da pouvoir exécatif?Disonstle 





x 





softira des délibérations de I’gssemblée soit un pouvoir fortet énergique ; sion de gouvernement, 


“et son opinion est que telle ne serait pas sa constitution, si on neconti- , Le citoyen-Lumarbsije ala pärole. ade 20 pj L'orateur, Vous ne m'entendrez pas! 
nuait pas detns deurs fonctions; les hommes qui ont été appe!és à la direc- Appelés depuis pls de deux mois à cet, brêche, nonsavons tous défen- La clêture! la clôture! ee EE 


dû avee un égal zèle'ct un égal courage cause de la liberté et de l'ordre, 

Après cette déclaration, l'orateur dit gu’il sent le besoin de répondre à 
NM. Odilon Barrot, dont la parole exerce ufje si grande influence dans cette 
enceinte, et qui, par ce qu'il vient de diré, pourrait jeter quelquc incerti- 
tude dans les esprits de l'Assemblée, ie 

IÌ n'admet pas, lui, Vezistence dun fitistère placé soes action directe 
de PAssenblée, comme le voudraient N. Barrot et quelques autres préopi- 
nants, exposé à venir tous les jours vous réyáler, et par suite révéler à 
Pétranger, les secrets les plus graves, scèrets que la prudence ct non la 
perfidie font un devoir de garder soigucus&nent. 
_ L'argumentation de M. Lamartinegorisiste à éviter parle vote que va 
rendre l'àssemablée , que des dissentimenfs profonds ne puissent éclater 
entre des hommes qui ont combatta, unis,’ pendant deuz mois et demi. I} la 


M. le président metlaglôtureauxvoiz. 

Elle est. prononcée à la présque uiiänimilé ; cinq ou siz 
ment se lèvent à la contggsépreuve. 
ML le president lisant Wte autre propositiorr. À 
pouvoirs du gouveraemeént provisoire jusqu'à |'éta 
tation défiitive. ze 4 

De toutes parts; Oh! oh !-non! non! Aux voishant voix! (Nouvel orage 
de réeriminations.) NE zi te 

M. Dornes lit ke testo desa proposikbión. 
MN. Barbes propose gee ie sad soit wmaivtenagmadant vn mois an 
gouvernement aetuel. (Aux voix! ang volgt). 


Un orateur. Ou le pouvoir dictatartel,:gpanisieeple ponvoir d'eséentinn, 
M. Ducour propose un déeret qui contiagrgit leurs pouvoirs aux mem- 
bres du gouvernemeht provisoire, et les „déelarcrait essentiellement révo- 
_eahtes, . " ‚ er Bee an EN 

Un débat des plas confus s'établit sar te texte de la propositie Bornès; 
laquelle propose de conifier le pouvoir exéentifà une commission dè cing 





tion des affairts par la révolntion de février. EEN 
___ Il necroit pas que le pouvoir exécutif quì sortirait d'une autre combinai 
… s9gût avoir la foreo nécessaire, ponr wipendre auz cxigenees de la position. 
Une assemblée délibérante est impnissante à faire de bonnes nominations 
‚ _&dministratives. Que scra-ce si elle est â son.berceau , si elle ignore où 
> ellë veut aller, ou qucl est le plus capable 2. Qui pent savoir si volre seeutin 
“nc fera“pas naftre une administration composée de personnes antipathi- 
’ aes äftez rencontrer des difficultés énormes qui déconsidèreront votre 
aüútorikë; Bi:'jAfmits vous vous voyes dans le nêlessité de destituer les mi- 
nìstres 5 Veliberblee sera jrige des-zocusalionstèvées tontre l'un de ses 
z, miiaigtres. Voyez dans quêile confasion vous allez voùs préeipiter. 
1 fe ne crois pas que, dans les circonstancts vrdinatres, vous puissiez. ja- 
trouver un homme de guelque valeur, qui cunsente à accepter le pou- 
Blamsasidition d'en rendre compte dehague instant, à zobir toutes les 
jo „s’éorie l'orateyt,-ce qUl SE passe.lel.ma prouve que 
Gt -de dostituer desgpinistres-en vonnaigsangg de cause, 
‘destituer un ministre, il faut un pouvoir plus calme | 









Phue consti- 
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résume en deux mots: Il-n’y a, pour l’asse, nblée, qu’un vote possible, c’est 
Ia création d'ane commission exécutive tt gal fora moavoie. la main du 
‚pouvoir. Bn Pl ee eee EE 

Si on vient nous dire que les membres dy gouvernement provisoircqui ne 
seront pas choìsis pour faire partie de celle Commission, et seront seulement 
només ministres, súbiront une huimiliation et deseendrout, je vous 
répondraique précisément nous-n’aspirons tóus qu’à descendre. 

Le rapporteur déclare que la ‘Commissiòn. n'a pas entendu procéder par 
voie d'excelusion ; mais elle a pensé que PÁssemblée nationale n'avait pas 
le pouveir d'abdiquer la souveraineté qu'elle tenait du peuple. 

Voilà pourquoi la commission venlait que PAssemblée nommât ses mi-- 
nistres. Mais, je le répète, elle ne s'est jamais oecapéc des questions de 
personnes. de 

M. le président met la clôture de la discussion aux voiz, 

Un orateur,M., Barbès, demande la parole sur la position de Ia question. 

M. le président. L’ Assemblée a à vater sùr deux questions : 

1. Celle de nommer un conseil de ministtes avee un président sans por- 
tefueille, c'est-à-dire un dizième ministre. … 

Il ya un amendement proposé. fl consiste à nommer une commission 
exéeutive de gouvernement. ee Zes 

Voir. Ce n'est pas un-amendemtênt! Gest une proposition principale. 

M. Barbes, Je demande que tous les votes aient lieu à haute voiz. 

Un membre appuie la proposition da citoyen Barbès, 

M, le président. Le vote par assis el levé est public; s'il ya donte, il ya 
le vote par division qui est encoré public, … 

__ Aux voix! aux voix. _ es, Dek 
Mm. le Pr / nt.pòse de-nouveaa la question, Voutez.vaus nommer vous- 






membres qui nommera les inembres hors de son sein. : 


que vous, memores sn : ee 
Ua membre propose de Käiitët-à ún mois les pouvoirs dé eelte commis - 


Dans les circonstances extraordinaires où vous vous trouver une telle po- 
sitien ne sera pas seulement intolérable, clle aurait pour résultat de mettre 
les ministres en coupe réglée. es ' 

‚ … Biâtateprdéveloppe cette proposition, ct fait voir que l'inconvénient qa’il 
z kg: jo pen gitte praportions d'un danger, da moment où on envisage 
En ede órs, Lán oki} indraicht iel à chaque instant vous dénoneer vos 
„Mdistrad, cdlonanigs leurs actes et leurs intentidhs. 
“- Ik nous faudra on fant. étautfer an examiner les plaintes en séance publi- 
AU faudra que fe inìnigtze vienneieù. a jastifier; il faudra écouter son 
* edisagteur. Où serd Îa force du porrveikaliss 
£ djperésume : vous BE ponvér pas nommer un ministère. . 
EN eu des conjectures où nous sommes, il faut que le pouvoir soit 
RorhAation soit pronipte, infaillible en quelquc sarte, 
Etats les plus démocratiques, jamais les asseinblées délibéran- 
; elparées du. pouvoir administratif et du pouvoir cxéeatif, On 
e sekraetions ne l'imitons que dans ce qu'elle a fait de grand, 
Beh, datie.” D EN 
Eofdtéur rappoile quelle était organisation intérieure de la Convention 
et Póriginede ses différents comités qui insensiblement finirent par s’ab- 
zoeber touw dits le comité 08 satut-public;de terfbhéirémoire. 
4 q' 4 ee et « e 
STE Begandvoit doit être fort. Comment le serait-il lorsqw’il serait composé 
dh er pent, e asscmblée souveraine sans doute, mais incapable d’exer- 
7 trôle réel.gur les actes des ministres, ct de l'autre, de 
dant écrasés par Paction ‘supérreurersde Passeriiblóe, | 


sion; un‘ autre propose de ‘réduire dè cinq à trois le nombre des membres 
de cette coasmisston. - & 

Un tamulto effroyable s’élève dans la salle chaque foïs que le président. 
met eni Teéture la proposition. Chacun propose un amendement ou un gous- 
amendement. NS 

L'Assemblée adopte enfin la proposition Dornès, avec le d 
membres, après avoir rejcté ceux de onze membres et de trô is 

M. Louis-Blane adresse à l'Assemblée, en son nom et ent: *: ‘Al k 
bert , sa démission et celle de son collègue comme présidanWAn vee-prési- 
dent-de da commission d’organisation du travail, gr 5 

La chambre renvoie à demain la nomina ed membres de la 
commission de gouvernement, Celtc nomieg eu ‘par serntin de 
liste, . E 
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ke OCE EN e Cüüx qu} s moie: Zee 
Rrectemenk les ininistres? Que CUT qui sont do cet arie vauillent 









ALA MAES, chez Léopold Leebenberg - Smui75, 


des 


En bn eten hek md BPSMBRENLE le bureau à vérifier. _ ARN ha z nd len 
sdvobr , te que quit’a frappé, cfest que dans la commission les | . Le résaltat be déclaré tp 4 Je ES: Dépòt général à Amsterdam chez M, Scuoossters bt Fus, 
adve vate de son dpinion étaient préeisément ceux qui, il y a trois mois M, le présideut, Citoyens, il gadoute. eht dis 
‚ Béelarasont ta répabliae impossible, nn ij NL, le président rcoormmenee Vépwestve, puis la contre-épreuve, Beurssteeg; et à Rotterdam, chez S, van Kars Snascs Hoofdstaegs. 
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